
> Égalité Santé

DES PARIS 
PERDUS D'AVANCE
Le projet de Rolampont repose sur des paris 
intenables.
- Le pari qu'une majorité des 68 % d'habitants 
du secteur de Langres qui ne fréquentent plus 
leur hôpital local, iront à Rolampont. 
Comment peut-on être sûr que ceux qui se 
déplacent régulièrement à Dijon vont 
subitement changer leur habitudes parce qu'on 
aura construit une structure neuve 10 km plus 
loin que Langres ?
- Le pari que les habitants du secteur de 
Chaumont (dont 63   % fréquentent encore 
leur hôpital) se sentiront majoritairement 
obligés de se déplacer à Rolampont parce que 
c'est encore moins loin que Dijon ou Troyes. 
En réalité, s'il s'agit de prendre sa voiture pour 
se rendre à un hôpital local, en pleine 
campagne, situé à 60, 40 ou même 25 km de 
chez soi, n'est-on pas tenté de se diriger 
directement vers une métropole régionale et 
son CHU ?
- Le pari que, des médecins refusant de loger 
sur place, aillent habiter à Dijon et profitent de 
l'autoroute pour venir tous les jours à 
Rolampont. Mais combien en trouvera-t-on 
dans ces conditions ? 
Et comment imaginer qu'ils ne se tourneront 
pas, très vite, vers un poste se libérant à 
Dijon ?
On s'aperçoit vite que le projet de Rolampont 
repose sur des bases trop friables. Aucun 
décideur ne pouvait raisonnablement le 
valider.
Sans compter que la très très grande majorité 
des patients et du personnel amenés à se rendre 
à Rolampont habite dans un secteur éloigné de 
20 à 40 km. Ce qui n'est pas le plus judicieux 
par les temps qui courent. !

La santé est une chose trop importante pour la laisser aux mains des médecins. Ligue des droits humains de Belgique

AVEC LE «PROJET» ROLAMPONT

MAUVAISES CARTES
Egalité Santé a convaincu beaucoup de monde en se servant de cartes qu'un 
de ses militants a bricolées. Celles-ci tendraient à prouver qu'un plateau 
technique unique à Rolampont couvrirait un secteur géographique plus 
important que s'il se trouvait à Chaumont.
Outre le fait que chacun des deux projets élimine des territoires jusqu'ici 
couverts par les deux hôpitaux de Langres et de Chaumont, les zones 
couvertes sont très éloignées des réalités du terrain : exagérées pour 
Rolampont, raccourcies pour Chaumont. Ça se voit à l'œil nu.
On s'aperçoit aussi que le secteur de l'hôpital de Chaumont est amputé de 
ses parties nord et nord-ouest. Interrogé sur cet «oubli», Egalité Santé répond 
que ces endroits sont administrativement rattachés à d'autres pôles.

Et alors ? Les habitants concernés vont tout de 
même au plus proche. C'est-à-dire Chaumont.
Curieux tout de même, ces médecins qui 
n'acceptent pour eux-mêmes aucune contrainte 

géographique, mais qui, d'un trait 
de crayon, prétendent envoyer à 
Saint-Dizier ou Troyes, une 

partie importante des patients de 
l'hôpital de Chaumont. "

La carte ci-contre est la réalité 
des territoires couverts par les 
deux hôpitaux de Chaumont et 

Langres. Elle montre à 
l’évidence que Rolampont, 
n’est pas le centre 

géographique des secteurs 
hospitaliers centre et sud.
Et que, compte tenu des densités 
de population, c’en est encore 
moins le centre de gravité.

BIEN ESSAYÉ...
Soucieux de montrer qu'un regroupement sur Chaumont est voué à l'échec, 
Egalité santé se sert de la maternité dont les chiffres de naissances seraient de 
plus en plus catastrophiques. Ainsi, explique Olivier Delong, alors qu'il n'y a 
eu que 480 accouchements à Chaumont l'an dernier, on se situe aujourd'hui 
largement en dessous. Il est d'ailleurs très probable qu'on n'atteigne pas les 400 
à la fin de l'année.
Nous lui disons que la direction de la maternité annonçait déjà 442 
naissances la semaine dernière. Elle espérait bien d'ailleurs qu'au 31 
décembre le chiffre de l'an dernier soit égalé.
Réponse du Dr Delong : «Ah bon ?».
Ainsi fonctionne Egalité santé. On balance des pseudo-vérités. Et si personne 
ne vérifie, c'est tout bénef... !



BIAIS ET MENSONGE 
PAR OMISSION 
Pour étayer leur propos et justifier leur choix, les 
membres de l’association Egalité Santé  s’appuient, 
entre autres, sur une étude réalisée en 2006 par 
l’IFROSS de Lyon (Institut de formation et de 
recherche sur les organisations sanitaires et 
sociales) et sur une étude réalisée par ses soins.
Or en 2008, donc postérieurement à l’étude 
présentée, une étude avait été réalisée par l’ORS de 
Champagne-Ardenne (Observatoire régional de la 
santé), un organisme public financé à l’époque par 
la DRASS. Cette étude démontrait clairement, à 
partir de cartes isochrones et des données 
statistiques de population de l’INSEE, que 
l’implantation d’un plateau unique sur Rolampont 
créerait des zones blanches supplémentaires, c’est-
à-dire des zones où la population, en plus grand 
nombre, serait plus éloignée de l’accès aux soins 
hospitaliers qu’en maintenant les deux plateaux 
techniques.
Cette étude qui avait été sollicitée par le comité 
local de défense des hôpitaux et maternités de 
proximité, financée par le Conseil régional de 
Champagne-Ardenne et le Conseil départemental 
de Haute-Marne avait logiquement amené l’ARH 
(Agence régionale de l’hospitalisation) à renoncer à 
ce projet de plateau unique.
Quant à l’étude réalisée en interne par l’association 
qui n’a ni les moyens techniques ni les 
compétences, elle se base sur un délai de route de 
30 minutes alors que l’étude de 2008 se basait sur 
un délai de route de 20 minutes. Certes, ce délai 
est celui actuellement préconisé par le Ministère de 
la Santé, mais il n’a d’autre but que de masquer la 
misère. A quand la prise en compte d’un délai plus 
long pour faire croire que tout va pour le mieux 
dans le meilleur des mondes ?
L’association Egalité Santé propose de gérer la 
misère hospitalière avec en toile de fond le groupe 
Elsan, leader de l’hospitalisation privée, alors que 
nous nous battons pour le maintien d’un maillage 
hospitalier PUBLIC essentiel pour un accès aux 
soins pour tous face au vieillissement de la 
population, pour le maintien de l’emploi sanitaire 
et de la population sur notre territoire. "

> Hôpitaux centre et sud 

L'IMPOSSIBLE DÉBAT
L'association «Egalité Santé», qui milite pour la création d'un plateau 
technique unique à Rolampont, est soutenue par une bande d'excités qui 
est en train de faire exploser le sud du département (pour la plus grande 
satisfaction du RN). À tel point qu'elle devient de moins en moins 
crédible.
Quand elle est venue jeudi soir à Chaumont présenter son point de vue, 
aucun élu local, aucun médecin, aucun représentant du personnel de 
l'hôpital de Chaumont ne s'est déplacé pour l'entendre et éventuellement 
débattre. Mis à part 5 militants locaux du RN venus la soutenir, on 
comptait une petite vingtaine de Chaumontais. La salle était en fait 
remplie d'habitants du sud de la Haute-Marne - parmi lesquels nombre 
d'excités cités plus haut - chargés de faire la claque. Ils avaient pour seule 
fonction d'applaudir les médecins langrois et de huer ceux qui osaient 
essayer de les contredire.
Nous étions une douzaine de membres du syndicat des retraités CGT de 
Chaumont désireux de débattre. Il nous semblait important, plutôt que 
d’ostraciser ceux avec qui nous ne sommes pas d'accord, de leur faire 
entendre les raisons objectives pour lesquelles les Chaumontais (et 
certainement beaucoup d'autres) ne peuvent pas les suivre.
Mais ça n'a pas été possible.
Il nous a fallu d'abord écouter religieusement pendant 3/4 d'heures 
l'exposé, maintes fois rabâché, des médecins-animateurs d'«Egalité 
Santé». Beaucoup de leurs affirmations appelaient des remarques, mais 
nous étions à chaque fois invités à attendre la fin. Nous n'avions qu'à 
noter ce que nous avions à dire et nous pourrions ensuite intervenir 
autant que nous le voudrions.
Le cours magistral étant enfin achevé, l'un de nous prend la parole pour 
expliquer en quoi l'étude de 2008, sur laquelle s'appuie encore «Egalité 
Santé», ne pouvait pas être retenue. Il a aussitôt été interrompu. Chaque 
fois qu'il demandait à pouvoir poursuivre son raisonnement, il se faisait 
huer. Le but était visiblement de rendre son discours incompréhensible.
Nous avons tenté, un temps, d'exposer nos points de vue. Mais l'ambiance 
était trop hostile pour qu'un dialogue constructif puisse s'instaurer. Nous 
avons préféré partir, laissant les pro-Rolampont discuter entre eux. Ils 
n'avaient franchement pas besoin de venir à Chaumont pour ça !
Ce genre d'attitude n'aura montré qu'une chose : les tenants du projet de 
Rolampont n'ont pas grande confiance en leurs propres arguments.

ELSAN, VINCI
Pour calculer les 30 minutes et paraître crédible, c’est simple 
de chez simple. On prend la carte Michelin, la règle à 
calculer et on voit où est l’endroit le plus propice pour 
l’implantation du plateau technique. Au centre du bourg, ça coince avec les 
30 minutes. Ce sera donc à la sortie autoroute car, bien sûr, pour venir se 
faire opérer, l’autoroute est obligatoire, sinon vous prenez le risque de ne 
pas être dans les temps. Vinci compte déjà ses tickets de péage et ses pesetas.
De manière tout à fait annexe, on apprend ainsi que le lieu 
d’implantation de «l’hôpital» de Rolampont a été décidé par un quarteron 
de médecins en dehors de toute consultation...
Et vive la démocratie !

Ont participé à la rédaction du journal 
«Spécial hôpitaux cenntre et sud Haute-
Marne » : Adriana Fernandez, Marie-Rose 
Patelli, Gérard Sigal, Lionel Thomassin et 
Richard Vaillant. Les affiches sont du Collectif 
de graphistes Formes des Luttes :  https://
formesdesluttes.org/
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MÉDECINS DANGEREUX ?
Egalité Santé refuse de se battre pour conserver 
la chirurgie à Langres. Elle est favorable à un 
site unique entre Langres et Chaumont en 
expliquant qu'il faut au moins 100 000 
habitants pour faire vivre correctement un 
hôpital. Il est important aussi, selon elle, que 
les praticiens effectuent un grand nombre de 
fois le même geste pour rester performants. 
Sinon, il y a risque pour les patients.
Ça nous est sérieusement expliqué par des 
médecins qui ont passé l'essentiel de leur vie 
professionnelle dans une petite structure. Sont-
ils en train de nous dire qu'ils ont représenté un 
danger pour tous ceux qu'ils ont soignés 
jusqu'ici à Langres ?

INCOHÉRENCE
Si on en croit Egalité Santé, l'ARS se moque du 
monde en prétendant conserver les urgences à 
Langres. L'association explique qu'en 
supprimant la chirurgie sur place on condamne 
les urgences à être inefficaces. On veut bien la 
croire. Mais dans son projet de Rolampont, elle 
n'hésite pas à supprimer la chirurgie à 
Chaumont, tout en prétendant que les 
urgences pourront y fonctionner. N'y aurait-il 
pas incohérence ?
Oui mais, nous dit Egalité Santé, il resterait à 
Chaumont des services de médecine qui 
pourraient compenser. Ah bon ! Mais n'est-il 
pas prévu, dans le projet de l'ARS, que Langres 
conserve tous ses services de médecine ? Y en 
aurait-il un qu'il faudrait rajouter ? Et si oui, 
n'y aurait-il pas possibilité de le réclamer ?
En réalité, les arguments des médecins de 
Langres fluctuent en fonction des objectifs 
qu'ils poursuivent.

TRAQUENARD POLITICIEN
«Vous gérez la pénurie». Le Jhm, qui rend compte de la réunion (houleuse) 
d’Égalité Santé à Chaumont, nous prête ces propos, sans doute à juste titre, 
on ne se souvient plus bien, tant l’ambiance fut détestable. Mais c’est bien un 
argument que nous aurions pu employer. Un reproche toutefois à Céline 
Clément. Nous n’avons pas claqué la porte parce que les fans de Rolampont 
applaudissaient les interventions de leurs meneurs, comme il est écrit dans 
l’article -ils étaient venus pour cela- mais parce que dès que nous posions une 
question, l’intervenant était interrompu par la tribune et copieusement hué par 
la salle.  Et cela a commencé dès la première interpellation de Gérard Sigal (voir 
son article).
Avons-nous eu tort d’y aller ? Question légitime. Pour notre défense, si nous 
savions que le débat allait être serré, nous ne nous attendions pas à tomber 
dans un traquenard politico-médical. Le sud envahissant le centre dans une 
mise en scène bien réglée et au fond de la salle avec quelques électrons libres 
dans la foule, le RN se délectant en silence. 
Nous ne nous attendions pas à tant de haine. En effet, dans le flyer distribué 
dans les boîtes aux lettres, invitation était faite à venir débattre sur le thème 
«Hôpitaux neufs sur Chaumont et Langres, bonheur ou leurre». Nous avions 
cru y déceler la possibilité d’un débat autrement prometteur, par exemple 
pour l’avenir de l’hôpital public de la cité lingonne, au lieu de quoi nous 
avons assisté à une séance de propagande pro-rolampontaise. En fait, à part 
quelques mots sur un tract, rien n’avait changé...
Quand nous avons entendu les premières et longues interventions - un 
copier-coller de celles d’il y a un an, nous avons constaté que l’objet du débat 
n’était pas celui fixé dans le flyer. L’hôpital de Langres, pour Égalité-Santé, 
n’est ni un bonheur ni un leurre. Il a disparu de la carte du département. Il 
n’en a pas été question une seule seconde... Imaginer la troisième ville du 
département sans un hôpital de proximité n’a pas l’air d’inquiéter cette 
association qui compte pourtant dans ses rangs deux anciens maires. 
Un débat-embuscade donc, tout dialogue avec cette association s’avérant 
impossible. Son objectif, n’intégrant pas l’intérêt bien compris des territoires, 
est exclusivement et étroitement corporatif. Il n’y avait que des médecins à la 
tribune et, en ombre chinoise, les intérêts du groupe Elsan. "

Dessin de Sylvestre envoyé par nos amis 
des retraités de SUD-Solidaires Haute-
Marne

BAS LES MASQUES...
Ci-contre, un panneau 
photographié lors de la 
soirée au Cavalier. 
À gauche, l’invitation pour 
la «réunion publique» du 30 
novembre ; à droite celle 
éditée pour la manif du 23 
septembre qui a réuni près 
de 6 000 personnes à 
Langres. Une affichette 
(sanguinolante - l’encre 
rouge coule sur l’affiche) 
Elle titre ILS TUENT VOTRE 
HÔPITAL
Qui sont ILS, l’ARS, le 
Ministère de la santé, la 
préfecture qui dans la cadre 
du Ségur de la Sant» veulent supprimer le plateau technique à Langres ? 
Dans ce cas, l’objet de la manif était tout trouvé, se battre pour garder un 
hôpital digne de ce nom. Une chose est sûre, dans le funeste projet d‘Égalité 
Santé, l’hôpital de Langres n’a ni plus ni moins disparu de la carte. Un coup 
de poignard dans le dos de ceux qui luttent précisément pour que l’hôpital 
de Langres vive. On remarquera, que  dans aucune de ces affiches, il est 
question de Rolampont qui fut pourtant pour Égalité Santé l’unique objet 
de la manifestation du 23 octobre à Langres et de la réunion du 30 
novembre au Cavalier de Chaumont.
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REMETTRE À UN.E MILITANT.E DU SYNDICAT CGT DES RETRAITÉS DE CHAUMONT

Déjà que la réunion d’Egalité Santé 
était pipée par la claque sud Haute 
Marne mobilisée pour éviter le bide 
prévisible, et faire avorter tout débat 
sérieux, elle était en plus polluée par la 
présence des porte-flingues du RN. 
Aucun intérêt pour le débat, mais 
avides de pouvoir filmer les opposants, 
à quelle fin quand on connaît leurs 
mœurs ? Ces comportements ne vous 
gênent pas messieurs et mesdames les 
docteurs et doctoresses ? 
Je ne réécrirai pas l’article « Benz n’a 
pas inventé l’eau chaude », suite à 
l’apologie du député dans le JHM du 
30 octobre et ses interventions 
indigentes à l’Assemblée. Le RN ne 
défend pas la qualité d’organisation 
sanitaire dans le centre sud Haute 
Marne. Il est pour une politique 
sélective, privée et libérale de la santé. 
Il a trouvé dans le débat autour de 
l’organisation de NOS soins l’occasion 
de dérouler insidieusement ses idées 
sans en avoir aucune, dans un but 
politique. Il semble avoir convaincu 
certains et certaines, à entendre les 
remarques et les quolibets, « ta 
gueule », « moi j’aime pas les 
syndicalistes », lancés hargneusement 
lors des tentatives d’interventions, sans 
que les organisateurs s’en offusquent. 
Le Jhm non plus n’a rien vu de la 
présence du RN, ni entendu les 
vociférations, prompt cependant à citer 
les noms des opposants.
Le RN colle donc à Egalité Santé 
comme une sangsue, vous savez ce 

petit ver d’eau, pas ragoûtant, 
hermaphrodite, qui prélève du sang à 
sa proie et lui ingère en retour, à son 
insu, des substances pas très avouables, 
ici il s’agit des idées. Certains parlent 
de de poux ou de morpions. Je préfère 
la sangsue qui donne la chair de poule 
quand on l’évoque. Elle fait des dégâts 
dans les bassins et les cours d’eau de 
nos campagnes en s’agrippant aux 
poissons, aux oiseaux, aux grenouilles 
et on a du mal à s’en débarrasser. Des 
membres d’Egalité Santé, pas tous, 
aimeraient s’en débarrasser. 
La sangsue a eu son heure de gloire 
comme auxiliaire de santé pour aider à 
évacuer le sang lors de certaines 
interventions. Elle a été remerciée mais 
il semblerait qu’elle retrouve des 
couleurs ! Il subsiste le problème de 
son élimination.
Dans des hôpitaux suisses qui utilisent à 
nouveaux des sangsues médicinales, le 
protocole sanitaire recommande : 
Élimination, « le soin terminé, 
l’infirmière place la sangsue dans un bocal 
contenant un puissant désinfectant destiné 
à l’euthanasier. Le récipient étanche est jeté 
dans un bac pour 
déchets spéciaux, 
dont le contenu est 
ensuite détruit ». 
À méditer. 
Précision, nous 
parlons du RN 
et de ses idées, 
bien sûr, Non 
des individus. !

LES SANGSUES D’ÉGALITÉ SANTÉFAUX DÉPART
Les premiers mots de la première 
intervenante ont été pour rappeler 
qu’Égalité Santé aurait reçu mandat de la 
préfecture pour élaborer un projet suite au 
Ségur de la santé centre et sud Haute-
Marne.
Propos mensonger. Jamais le préfet de 
l’époque n’a demandé aux médecins 
«d’élaborer» un quelconque projet et 
encore moins de sortir le dossier 
Rolampont de la naphtaline. Ils devaient 
plancher sur la proposition du Ségur. 
Cela leur a été rappelé, il y a un an, au 
Patronage Laïque, par le président de 
l’Agglo, Stéphane Martinelli. Avec un 
mensonge, on va très loin, mais sans 
espoir de revenir en arrière, dit le 
proverbe...
Pourtant, cette ouverture de la préfecture 
aurait pu être l'occasion rêvée pour 
défendre l’hôpital de Langres afin qu’il 
conserve son plateau technique, par 
exemple.

PEUR DU TONNERRE... 
D'APPLAUDISSEMENTS
Le journal de la Haute-Marne écrit : « Les 
retraités CGT de Chaumont étaient venus 
en nombre. Mais ils ont claqué la porte 
avant la fin de la réunion, agacés par les 
applaudissements qui scandaient les 
interventions des professionnels de santé du 
sud-Haute-Marne ». 
L'explication est donc là : c'est 
probablement à cause de ces 
applaudissements que le JHM n'a pas 
entendu nos interventions sur les raisons 
pour lesquelles le projet de Rolampont n'a 
pas été retenu en 2008, sur la ruralité et 
les questions d'aménagement du territoire, 
sur la maternité, sur les exemples 
fallacieux exposés par Egalité santé, etc.


